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Mandat

Le Conseil des arts du Nouveau-Brunswick (artsnb) est une agence autonome 
de financement des arts dont le mandat est de :

Faciliter et promouvoir la création artistique;

Faciliter l’appréciation, la connaissance et la compréhension des arts;

Conseiller le gouvernement sur la politique à l’égard des arts;
Réunir la communauté artistique et devenir son porte-parole;

Gérer les programmes de financement à l’intention des artistes 
professionnels.

Le Conseil des arts du Nouveau-Brunswick a été créé en 1989 dans le cadre de la 
politique des beaux-arts du gouvernement du Nouveau-Brunswick. La Loi sur le 
Conseil des arts du Nouveau-Brunswick a été adoptée le 9 novembre 1990 et est 
entrée en vigueur le 13 juin 1991. Cette loi a été modifiée en 1999 (Loi modifiant 
la Loi sur le Conseil des arts du Nouveau-Brunswick) afin d’augmenter l’autonomie 
et les responsabilités du Conseil des arts du Nouveau-Brunswick.

Le Conseil des arts du Nouveau-Brunswick est composé de douze membres, 
lesquels comprennent des hommes et des femmes représentant les cinq ré-
gions de la province et les diverses communautés linguistiques et des Premières 
Nations ainsi que toutes les disciplines artistiques.

Message du président

Quand je pense à toutes les initiatives lancées par le Conseil des arts du 
Nouveau-Brunswick (artsnb) au cours des 12 derniers mois, j’imagine des 
feuilles tourbillonnantes de plusieurs couleurs. L’année a passé dans un 
tournoiement de feuilles venues se poser et tapisser le sol de la promotion 
des arts au Nouveau-Brunswick. Certaines se sont accumulées, d’autres ont 
été emportées par le vent et d’autres encore sont venues enrichir notre plan 
ambitieux de mise en valeur à artsnb.

Structure du Conseil des arts du Nouveau-Brunswick et son plan stratégique
La structure des comités d’artsnb est le pivot de la participation du conseil 
d’administration et de notre vision pour l’avenir. Les comités actifs sont pré-
sentement les suivants : le comité de direction, le comité des candidatures, 
le comité de programmes et jurys, le comité d’éducation et le comité des 
communications. Tous ces comités travaillent avec diligence à améliorer la 
participation et le soutien des arts au Nouveau-Brunswick avec la collabo-
ration du personnel administratif. L’année qui vient de s’écouler a donné 
lieu à une révision du programme de documentation; une reconfiguration 
du site Web; les débuts du travail relatifs aux formulaires de demandes en 
ligne; le lancement de huit vidéos, une pour chaque discipline, sur les plate-
formes de réseaux sociaux dans le cadre d’une campagne intitulée « L’art 
c’est moi ». Ces vidéos portaient sur des artistes du Nouveau-Brunswick. De 
plus, nous avons mis l’accent sur l’équité en nous concentrant sur l’enga-
gement des Premières Nations, des nouveaux Canadiens et des personnes 
ayant des besoins spéciaux. Nous avons tenu des réunions d’intervenants 
en commençant par les disciplines de l’art visuels contemporain et du 
théâtre. Celles-ci seront suivies de réunions avec des intervenants dans 
huit disciplines.

Kelly Wilhelm, chef de la section Politique, planification et partenariat du 
Conseil des arts du Canada, a dirigé un exercice de planification stratégique 
avec artsnb en janvier. Kelly a joué un rôle important dans la révision du 
plan stratégique du Conseil des arts du Canada. À l’issu de l’exercice, une 
première version du plan a été présentée et une consultation publique a 
été lancée grâce à un sondage en ligne. Le sondage portait notamment 
sur une vision renouvelée et cinq domaines prioritaires : le partenariat et 
les ressources, l’engagement, la pertinence des programmes, l’équité et le 



Conseil des arts du Nouveau-Brunswick

[ 6 ] [ 7 ]

Rapport annuel 2012-2013

renforcement de capacités. Les résultats ont ensuite été 
publiés sur notre site Web. La version définitive du plan 
stratégique sera ratifiée en juin 2013 lors de la réunion 
du conseil d’administration à Tracadie-Sheila. 

La politique culturelle et la Journée des arts  
à l’Assemblée législative
Pour la deuxième année consécutive, des représentants 
d’artsnb, d’ArtsLink et de l’Association acadienne des ar-
tistes professionnel.le.s du Nouveau-Brunswick (AAAPNB) 
ont institué la Journée des arts à l’Assemblée législative. 
L’objectif est de rencontrer les membres de l’assemblée 
et, les députés des quatre partis politiques pour mieux 
promouvoir le rôle de la culture et de l’artiste profession-
nel dans notre société. Nous avons été bien accueillis. Les 
députés étaient prêts à discuter de la pratique artistique 
dans leur région et ont semblé vouloir examiner la légis-
lation sur le statut de l’artiste et le renouvellement de la 
politique culturelle. 

Les tables rondes sur la politique culturelle, un pro-
cédé de consultation publique important dirigé par 
Trevor Holder, ministre du Tourisme, du Patrimoine et 
de la Culture, ont réuni de nombreux artistes profes-
sionnels et divers membres de conseils d’administration 
dans leurs régions. Des présentations ont porté sur l’état 
de la législation sur le statut de l’artiste, l’amélioration 
de l’éducation artistique, l’importance de s’assurer que 
l’évaluation de pairs continue à être faite de façon indé-
pendante, l’accroissement de la portée des programmes 
d’artsnb et la nécessité d’augmenter l’investissement 
dans les arts, notamment en ce qui concerne la contri-
bution artistique créative à l’économie et le nouveau 
programme des innovations. Pour le moment, puisque 
des améliorations sont apportées à l’ébauche du docu-
ment de la politique, artsnb espère ardemment voir une 
augmentation des possibilités de faire progresser le rôle 
des artistes dans la société néo-brunswickoise et une 
plus grande sensibilisation des contributions des artistes 
dans l’édification de collectivités saines et dynamiques.

Réunions tripartites et organismes publics de soutien aux arts 
artsnb continue d’organiser des réunions qui combinent 
tous les niveaux de gouvernement ainsi que des orga-
nismes de soutien publics et privés afin de combler les 
lacunes et les chevauchements dans les programmes 
de financement. En tant que membre de ces comités, 
il est inspirant de voir combien de programmes sont 
offerts et que des artistes du Nouveau-Brunswick en bé-
néficient. Il est également bon de constater les taux de 
réussite des demandes et les efforts municipaux pour 
engager le public dans les arts et la culture. Ces séances 
ont une valeur inestimable pour établir des liens qui, à 
long terme, ne peuvent que fonctionner en faveur des 
Néo-Brunswickois. Le projet concerté de jurys simulés 
avec artsnb, ArtsLink et l’AAAPNB est un bel exemple de 
cette nouvelle collaboration.

Le protocole d’entente conclu entre les conseils des 
arts des quatre provinces de l’Atlantique l’été dernier a 
abouti à la prise de deux mesures, dont un programme 
d’échange d’artistes. L’année prochaine, l’échange 
s’effectuera entre le Nouveau-Brunswick et la Nouvelle-
écosse. également, un symposium atlantique pour l’art 
autochtone est prévu à l’été 2014. Ce protocole d’entente 
nous assure une voix régionale plus forte aux réunions 
des Organismes publics de soutien des arts du Canada 
(OPSAC) et nous permet de travailler plus efficacement 
sur   les initiatives régionales stratégiques avec Patrimoine 
canadien, Affaires autochtones et le Conseil des Arts du 
Canada.

Les réunions avec le premier ministre et des fonctionnaires  
du gouvernement 
Au cours de l’année, plusieurs réunions ont été tenues 
avec le premier ministre et le ministère du Tourisme, 
du Patrimoine et de la Culture. Elles portaient sur les 
économies d’échelle relatives à un financement accru 
et présentaient l’occasion de mettre sur pied d’autres 
programmes, de faire une demande pour l’injection de 
fonds stratégiques et de proposer des programmes et 

un budget pour les artistes des Premières Nations. Je 
suis fier de dire que les efforts déployés par Akoulina 
Connell, la directrice générale, en réunissant de nouveau 
le Cercle des aînés pose les jalons en ce qui concerne 
cette initiative dans la province, mais aussi dans la région 
atlantique. 

Événements spéciaux
Visite d’Alain Pineau, directeur, 
Conférence canadienne des arts
La dernière visite d’un délégué de la Conférence cana-
dienne des arts, la plus ancienne organisation de défense 
des arts, avant que ne soit éliminé son financement, a 
mené à des discussions animées sur le rôle des arts dans 
la société à Fredericton, à Saint John et à Moncton. Le 
Nouveau-Brunswick était la province qui comptait le 
plus grand nombre de participants à ces rencontres et 
nous avons eu la chance de rencontrer le ministre Holder 
lors d’une séance distincte en présence du sous-ministre 
et du sous-ministre adjoint de l’ancien ministère de la 
Culture, du Tourisme et de la vie saine. 

Rencontre du conseil d’administration à St. Andrews
La réunion annuelle du printemps qui a lieu ailleurs que 
dans la région de la capitale provinciale a été tenue à 
St. Andrews. C’était une occasion de rencontrer des ar-
tistes du sud-ouest du Nouveau-Brunswick et grâce à la 
vice-présidente, Gwyneth Wilbur, de se rendre compte 
de l’esprit de convivialité, du dynamisme ainsi que des 
défis auxquels font face les membres de cette commu-
nauté artistique. 

Fête de la culture
La participation à la Fête de la culture a augmenté au 
Nouveau-Brunswick, les inscriptions étant passées à 90 
cette année. Bon nombre de ces projets ont vu une aug-
mentation importante de la participation du public au 
fil des ans. Ce projet, tenu à l’échelle du pays, continue à 
prendre de l’ampleur.

Les Prix du lieutenant-gouverneur 
Les Prix du lieutenant-gouverneur pour l’excellence dans 
les arts ont été une énorme réussite. Les lauréates, édith 
Butler et Jean Dohaney, ont été émues et honorées par 
cet événement. Ils se sont toutes deux engagées à se ser-
vir de leur prix pour faire avancer leur pratique artistique 
respective. David umholtz, le troisième lauréat, ne pou-
vait être présent pour cause de santé. une image de l’une 
de ses œuvres a figuré sur les cartes de Noël d’artsnb et 
son travail est présenté dans ce rapport annuel.

Incendie
Tout ceci et un incendie. Il est remarquable que les em-
ployés d’artsnb aient pu continuer à faire leur travail 
tout en déménageant et en continuant à gérer les consé-
quences de l’incendie : des dossiers endommagés, des 
problèmes de fumée, des avocats et des propriétaires. 
Nous tenons à remercier sincèrement les employés 
d’artsnb d’avoir accepté tout ceci sans sourciller et 
d’avoir continué à travailler assidûment sur toutes ces 
initiatives. Je sais qu’ils ont hâte de déménager dans 
leurs nouveaux bureaux au 649 de la rue Queen. 

Je suis fier de faire partie d’une organisation d’avant-
garde si progressive. Le fruit de cette grande cueillette 
de feuille ne peut que bien présager pour le printemps 
2013-2014.

Tim Borlase 
31 mars 2013
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Message de  
la directrice générale

un incendie, une transition vers le numérique, la mise sur pied d’une 
Politique sur les médias sociaux, un processus de renouvellement de la 
politique culturelle du Nouveau-Brunswick, une nouvelle planification 
stratégique, plusieurs nouveaux partenaires et projets  — la dernière année 
a été empreinte d’une évolution continuelle pour le Conseil des arts du 
Nouveau-Brunswick (artsnb)!

Au cours de la dernière année, en plus des partenariats déjà établis avec 
l’AAPNB et ArtsLink pour la Journée des arts à l’Assemblée législative, où, 
pendant les deux dernières années, plus de 90 activités ont été inscrites à 
l’échelle de la province  — nous avons étendu les activités conjointes pour 
y inclure des tables de concertation sur les ressources humaines en culture. 
La Fête de la culture a aussi connu un grand succès. 

Nous avons présenté notre dossier de programmation, mis au point 
avec le Cercle des aînés, en septembre. En octobre, une délégation du 
Maine a rencontré le Cercle des aînés et des délégués d’artsnb pour ex-
plorer l’idée d’un échange pour les jeunes artistes autochtones. Nous avons 
établi de nouveaux partenariats avec l’Initiative conjointe de dévelop-
pement économique (ICDE) et le Conseil provincial sur l’éducation des 
Autochtones (CPEA) à un moment où nous cherchons à concrétiser des 
programmes durables pour les artistes autochtones. De plus, en travaillant 
avec le Conseil provincial des sociétés culturelles du Nouveau-Brunswick 
(CPSC), nous explorons de nouvelles façons de se servir des arts pour faire 
tomber les murs entre les anglophones, les francophones, les gens des 
Premières Nations et les nouveaux arrivants au Nouveau-Brunswick. 

L’hiver dernier, artsnb a tenu une séance de planification stratégique 
menée par Kelly Wilhelm du Conseil des arts du Canada et a mis à l’épreuve 
la nouvelle visée issue de cette session dans un sondage qui a circulé au-
près des Néo-brunswickois. La nouvelle planification stratégique présentée 
dans ce rapport offre, par rapport à celle des années précédente, un énoncé 
de vision plus clair et démontre un engagement plus ferme envers une 
programmation pertinente, les groupes d’équité et l’amélioration de notre 
financement. 

La programmation reliée à la transition d’artsnb vers le numérique 
continue : cette année, les formulaires de demande pour tous les pro-

grammes devraient être en place. artsnb laissera donc 
une empreinte environnementale moins importante 
qu’auparavant et augmentera son efficacité et pour les 
clients et pour l’administration.

En janvier, lors du discours sur l’état de la province, le 
premier ministre Alward a annoncé une stratégie d’in-
novation pour la province. Nous œuvrons depuis peu 
auprès de la province pour sensibiliser les membres 
du gouvernement à l’importance de l’intégration stra-
tégique des arts et de la culture au programme de 
l’Innovation. La conférence des artistes en contexte 
(Artists in Context conference) qui a eu lieu au MIT à 
Cambridge au Massachussetts était une inspiration et a 
donné de nombreux exemples convaincants démontrant 
comment une collaboration artistique entre les secteurs 
pourrait faire avancer la recherche existante de plusieurs 
secteurs. 

Je remercie le conseil d’administration d’artsnb, qui 
a été très actif, de leur travail pour le renouvellement 
de la planification stratégique cet hiver. Leur vision sera 
notre guide dans le travail à accomplir dans les cinq pro-
chaines années. La rétroaction issue du sondage auprès 
des Néo-brunswickois de toute la province a confirmé 
l’authenticité et la pertinence de la planification. Merci 
aussi aux employés d’artsnb qui travaillent très fort. 
vanessa Moeller et Rober Bryar ont continué à gérer nos 
programmes sans sourciller. Nathalie Rayne a établi de 
nouveaux standards et une nouvelle base de référence 
pour le domaine des communications. Nous nous tour-
nons vers l’année à  venir avec hâte!

BRAvO!
  Akoulina Connell 
  31 mars 2013

David umholtz
The Great Wave : La Manche,
acrylique sur toile, 111 x 112 cm



[ 11 ]

Rapport annuel 2012-2013

Activités 2012-2013
Mise en candidature 
Au cours de la dernière année, la composition d’artsnb  a 
très peu changé. un membre du conseil, Laura Ritchie, a 
quitté la province pour poursuivre une nouvelle occasion 
de carrière; le processus de mise en candidature est en 
cours. Le bureau de direction actuel est composé des 
personnes suivantes : Tim Borlase, président; Gwyneth 
Wilbur, première vice-présidente; Pierre McGraw, deu-
xième vice-président et Chet Wesley, secrétaire-trésorier.

Activités du conseil d’administration
Le conseil a tenu deux séances de travail ainsi que son 
assemblée générale annuelle au cours de la dernière 
année financière (AF). Les membres du conseil ont eu 
l’honneur d’être reçus pour la première réunion (juin 
2012) à Saint Andrews. La seconde rencontre (janvier 
2013) et l’assemblée générale annuelle (septembre 2012) 
ont eu lieu à Fredericton. 

 Cette année, les membres du conseil d’artsnb se 
sont rencontrés en janvier pour tenir une séance de pla-
nification stratégique, menée par Kelly Wilhelm, chef, 
Partenariat, politiques et planification du Conseil des Arts 
du Canada. Le document issu de cette session a été mis 
à l’essai auprès des clients et du grand public par l’entre-
mise d’un sondage en ligne fait en février. Le nouveau 
plan stratégique 2013-2018 est publié dans le présent 
document. 

Comité de direction 
Le comité de direction a tenu des rencontres à plu-
sieurs reprises cette année. La directrice générale et 
le président ont participé à la rencontre annuelle des 
Organismes publics de soutien aux arts du Canada 
(OPSAC) qui a eu lieu à Québec en novembre. 

Finances
L’année financière 2012-2013 a commencé avec un dé-
ficit de 13 608 $ attribuable au travail effectué sur le site 
Web dans la transition vers le numérique des demandes 
de bourses.

étant donné qu’il n’y a eu aucun nouveau finan-
cement pour les programmes multirégionaux, l’année 
financière 2012-2013 a été la dernière année au cours 
de laquelle il y a eu des programmes de résidences hors 
province avec le Québec, le Manitoba et le Maine. Le der-
nier montant relié à ces résidences est de 22 739 $ en 
2013. Après avoir soustrait le déficit de 13 608 $, les actifs 
d’artsnb sont passés de 113 000 $ à 100 000 $.

Programmes 
Les fonds pour les programmes d’artsnb sont attribués 
par un jury d’artistes professionnels. Au cours de la der-
nière année, 76 jurés de toute la province ont participé 
à 33 jurys dans nos salles de conférence, ailleurs dans la 
province, ainsi que par téléconférence. Le programme 
de Création et les Prix du lieutenant-gouverneur conti-
nuent à suivre la méthode de jury par les pairs tandis 
que les autres programmes d’artsnb sont évalués par 
des jurys multidisciplinaires. Le conseil tient à remercier 
tous les jurés pour leur dévouement dans l’évaluation 
par les pairs. 

Le Comité des programmes et jurys a continué à tra-
vailler avec les agents de programmes pour simplifier 
les programmes de financement et pour encadrer les 
jurés. Au cours de la dernière année, des partenariats ont 
été formés avec l’Initiative conjointe de dévelop pement 
économique (ICDE) et avec le Comité provincial de 
l’éducation des Autochtones. Nous espérons établir un 
partenariat avec l’ICDE afin d’engager deux employés à 
temps partiel pour les postes d’agents de liaison autoch-
tones pour la prochaine année financière. Cette mesure 
vise à améliorer l’accès actuel aux programmes existants 
tout en établissant des programmes durables pour 
les arts des Premières Nations et les arts autochtones.  

David umholtz
Sans Souci, 

acrylique sur toile, 71 x 76 cm
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Le Comité des programmes et jurys et les agents de pro-
grammes d’artsnb continuent à travailler ensemble pour 
rendre nos programmes aussi accessibles et efficaces que 
possible afin de répondre aux besoins de nos clients.

Relations avec les parties intéressées 
 Le président et la directrice générale ont participé avec 
l’AAAPNB et ArtsLink à la deuxième Journée annuelle 
des arts à l’Assemblée législative du Nouveau-Brunswick. 
Cette Journée a pour but de sensibiliser les membres 
des caucus conservateur et libéral, le NPD et le Parti 
vert à l’importance de reconnaître la profession d’ar-
tiste, de faire des investissements stratégiques dans les 
arts et la culture et de comprendre qu’il en découle des 
avantages économiques ainsi que de s’assurer que le 
Nouveau-Brunswick offre une politique culturelle effi-
cace et stimulante. Consultez la brochure complète en 
ligne au : http://artsnb.ca/site/fr/files/2012/05/journee-
desarts2012-web.pdf.

 La directrice générale a siégé au Comité directeur de 
l’OPSAC, a participé à plusieurs autres réunions et en a 
organisé d’autres, notamment deux réunions tripartites 
(avec des parties intéressées au financement des arts aux 
paliers fédéral, provincial et municipal). Des rencontres 
spécifiques aux disciplines ont été tenues pour les 
parties intéressées aux arts visuels contemporains afin 
d’étudier les questions du faible taux de participation 
aux programmes de financement nationaux dans la pro-
vince et de la faible représentation de l’art contemporain 
néo-brunswickois dans les collections d’art nationales. 

artsnb a fait partie du comité de la Fête de la culture, 
participé à la table ronde et au processus de rédaction 
du renouvellement de la politique culturelle ainsi qu’à 
la table ronde pour le développement des ressources 
humaines du secteur culturel. Nous avons signé un 
protocole d’entente (PE) avec les conseils des arts des 
quatre provinces atlantiques pour créer les Organismes 
publics de soutien aux arts de l’Atlantique (OPSAA) afin 

de collaborer à des questions régionales. une des pre-
mières initiatives consiste à établir des Résidences de 
création de l’OPSAA ainsi qu’à mettre sur pied le tout 
premier symposium sur l’art autochtone dans la région 
atlantique, prévu en 2014. 

Le Cercle des aînés
En septembre 2012, artsnb et le Cercle des aînés ont 
fait, devant le premier ministre du Nouveau-Brunswick, 
une présentation qui portait sur des programmes 
durables pour les arts autochtones. Le contenu de cette 
présentation avait été établi à la suite d’un recensement 
national sur les programmes pour les Autochtones, 
effectué par le Cercle des aînés l’année précédente. 
Des ressources continues, des évaluations culturelles 
pertinentes selon la culture et la valorisation du travail 
des artistes des Premières Nations sont essentielles 
pour développer les aptitudes, encourager le mentorat 
artistique, faciliter l’important transfert de connaissances 
des professionnels aux amateurs et encourager la 
participation d’administrateurs des arts et de nouveaux 
conservateurs à des stages. Le premier ministre a fait 
preuve d’intérêt envers les programmes proposés, mais 
a suggéré à artsnb de mettre sur pied des partenariats 
avec la collectivité. artsnb travaille présentement 
à établir des partenariats avec l’Initiative conjointe 
de développement économique (ICDE) et le Comité 
provincial de l’éducation des Autochtones (CPEA).

En octobre 2012, le Cercle des aînés d’artsnb (Shirley 
Bear, Imelda Perley, Gilbert Sewell, Mildred Milliers) a ren-
contré, à Grand Manan, une délégation du Maine pour 
discuter des possibilités d’un échange international jeu-
nesse pour les Autochtones. En fin de compte, le Maine 
ne croyait pas pouvoir rendre la pareille et l’initiative a 
été mise de côté pour l’instant. 

artsnb tient à remercier le Cercle des aînés pour son 
travail et son dévouement. 

Commission de la jeunesse 
À la réunion du conseil de février 2009, artsnb a mis sur 
pied une Commission de la jeunesse. Son mandat prin-
cipal était de guider le conseil en ce qui concerne les 
besoins et les préoccupations des nouveaux artistes pro-
fessionnels ainsi que les tendances dans les arts. artsnb 
tient à remercier Alicia Potter, Jared Betts, Joey Roy, Erica 
Sullivan, Raymond Sewell, Saa Gbongbor, Sébastien 
Belzile, Karine Gallant, Gabriel Robichaud, Jake Powning, 
Maryse Arseneault, Anika Lirette et Alison Gayton d’avoir 
participé à la Commission de la jeunesse. 

Prix du lieutenant-gouverneur pour l’excellence dans les arts 
La quatrième année des Prix du lieutenant-gouverneur 
pour l’excellence dans les arts a connu un énorme succès. 
Trois prix de 20 000 $ ont été accordés à M.T. Dohaney de 
Fredericton en arts littéraires anglais, à David umholtz de 
Deer Island en arts visuels et à édith Butler de Paquetville 
en arts de la scène. Ces prix rendent hommage à des 
artistes professionnels qui ont atteint un haut niveau 
d’excellence dans leur discipline artistique profession-
nelle au Nouveau-Brunswick. artsnb tient à remercier 
l’honorable Graydon Nicholas et son équipe assidue qui 
ont rendu cet événement mémorable. 

Communications
Nathalie Rayne et le Comité des communications tra-
vaillent d’arrache-pied afin de s’assurer que les nouvelles 
portant sur les programmes, les initiatives, les partena-
riats et les prix du Conseil des arts du Nouveau-Brunswick 
atteignent le plus grand nombre de Néo-Brunswickois 
possible. Nous cherchons à promouvoir le travail des ar-
tistes professionnels, à faire rayonner notre organisme et 
à faire connaître le travail qu’il accomplit pour la province 
du Nouveau-Brunswick. La campagne auprès des médias 
sociaux « L’art c’est moi » a permis de diffuser une série 
de clips promotionnels mettant en vedette nos artistes 
et disciplines artistiques. Ces clips ont été présentés lors 

de nombreuses activités partout dans la province. Nous 
avons aussi augmenté la visibilité d’artsnb sur Facebook, 
Twitter, Google Plus, LinkedIn, SoundCloud et YouTube. 
Les employés d’artsnb ont aussi participé à un atelier 
offert par Jeff Roach de Sociallogical pour s’assurer que 
toute l’équipe participe au tissage d’une communauté 
en ligne. Tous les six mois, les images du site Web sont 
rafraîchies. Nous avons aussi amorcé la transition vers le 
numérique sur le site Web pour toutes nos demandes 
et au cours de la prochaine année, nos clients pourront 
faire une demande en ligne pour tous nos programmes 
et téléverser directement les documents à l’appui.

Opérations
L’année financière 2012-2013 s’est très bien déroulée 
pour les employés d’artsnb. Les agents de programmes 
ont participé à une rencontre spécifique à la discipline 
de la musique de l’OPSAC à Toronto, et tous les employés 
qui travaillent directement avec les clients ont participé 
à la rencontre sur l’équité l’OPSAC à Halifax. 

un incendie qui s’est déclaré dans un édifice voisin 
pendant la fin de semaine de l’Action de grâce a obli-
gé l’organisme à déplacer temporairement ses bureaux 
de la rue Carleton à la tour de bureaux de King’s Place 
pendant que nous cherchions de nouveaux locaux per-
manents. Nous avons recouvré la grande majorité des 
pertes causées par l’incendie en 2013. Le solde restant 
sera recouvré en 2014. Les employés ont réussi à exé-
cuter les programmes avec brio malgré les imprévus et 
nous les en félicitons. 

Grâce à des efforts soutenus, ils ont pu produire 
le rapport annuel, organiser les Prix du lieutenant- 
gouverneur pour l’excellence dans les arts et ils ont été 
très actifs en fournissant du soutien à la directrice géné-
rale ainsi qu’au conseil d’administration. Les efforts et le 
dévouement de vanessa Moeller, de Robert Bryar et de 
Nathalie Rayne ont été très appréciés. 
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Alexandra Keely MacLean, Métiers d’art

BOuRSe d’ÉtudeS

 
Alexandra a fait ses études de base en arts dans la région : elle a obtenu 
un baccalauréat en arts appliqués par l’entremise d’un programme de par-
tenariat entre le New Brunswick College of Craft and Design (NBCCD) et 
l’université du Nouveau-Brunswick (uNB). Le programme à deux volets lui 
a permis de se concentrer sur l’acquisition d’habiletés clés en arts textiles 
tout en approfondissant les sujets qui l’intéressaient à uNB, améliorant 
ainsi ses habiletés en écriture. « C’est important de posséder de bonnes 
bases en écriture. Comme artiste, on doit souvent écrire relativement à 
notre démarche et rédiger notre C.v. Ma formation m’a aussi aidé à donner 
une direction à mon art grâce à des cours d’études environnementales 
que j’ai suivis, qui diffèrent complètement des arts, mais qui m’ont aidé à 
découvrir ce qui m’intéressait. » Elle a poursuivi ses études pour obtenir un 
diplôme de deuxième cycle du NBCCD. « C’est grâce à artsnb et à la bourse 
que j’ai reçue que j’ai pu poursuivre mes études et me rendre si loin. Sans 
cette bourse, j’aurais eu d’énormes dettes d’études. J’étais donc bien moins 
stressée. » 

En 2012, Alexandra n’a pas pu poursuivre comme elle le souhaitait ses 
études de cycle supérieur à l’université Concordia à Montréal; l’école de ses 
rêves. un an plus tard, après avoir bien épargné, elle est sur la liste d’attente 
de la maîtrise en beaux-arts de l’université Concordia et prête à partir : « Je 
voudrais que mon travail soit plus accessible aux galeries : plus de pièces 
qui parlent, des pièces plus fortes qui renferment un sens. Concordia est 
l’endroit tout indiqué pour mes besoins, ils ont d’excellentes installations. » 
Les objectifs académiques et professionnels à long terme d’Alexandra sont 
axés sur la création d’un environnement de studio où la motivation est 
intrinsèque, et où la création d’œuvres, les expositions en galerie et le déve-
loppement personnels jouent un rôle clé. « Je veux obtenir ma maîtrise en 
beaux-arts car je suis convaincue qu’elle m’aidera à peaufiner mes aptitudes 
et qu’elle me permettra d’enseigner les arts. Je n’ai jamais voulu autre chose 
que de travailler dans le monde des arts, j’ai donc été très chanceuse; c’est 
mon rêve. »

« Je n’ai jamais 
voulu autre chose 
que de travailler 
dans le monde des 
arts, j’ai donc été 
très chanceuse; 
c’est mon rêve. »

[ 14 ]

Photographe : Tonya M
yers

< ci-contre 
Photographe : Lance Blakeny
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Georgia Rondos, danse

dÉVeLOPPeMeNt de CARRIèRe 
Royal Winnipeg Ballet

 
Georgia est la première chorégraphe du Nouveau-Brunswick à être in-
vitée par le Royal Winnipeg Ballet (RWB) comme artiste en résidence et 
comme créatrice de chorégraphies avec le programme Aspirant. « J’y suis 
allée comme chorégraphe invitée pour travailler avec leurs danseurs. 
J’étais intéressée de voir combien leurs répétitions et leur horaire étaient 
remplis. J’avais un petit bloc de temps chaque jour pour travailler avec les 
danseurs et ils s’en allaient ensuite à une autre répétition avec un autre 
chorégraphe. » 

La chorégraphie qu’elle a choisie de travailler avec les quatre danseurs 
s’intitule Gnossiennes. Elle s’inspire de la musique du même nom d’Erik 
Satie et de Minoan Greece. La pièce cherche à capter la dynamique fluide 
et naturaliste ainsi que la qualité de la présentation que l’on retrouvait 
dans les fresques de cette époque. La première de Gnossiennes a eu lieu à 
Saint John en 2009 mettant en vedette des artistes professionnels et pré-
professionnels. Cette résidence a donné à Georgia l’occasion d’approfondir 
son travail. « Il est difficile à la maison de faire passer ma chorégraphie 
au prochain échelon; je n’ai pas souvent la chance de travailler avec des 
artistes professionnels de manière continue. » La résidence a aussi donné 
la chance à Georgia de voir les créations de chorégraphes de Winnipeg 
et leur a donné la chance à eux de voir ce que fait une chorégraphe du 
Nouveau-Brunswick. « J’étais particulièrement heureuse lorsque Anna Maria 
Holmes, légende dans le monde de la danse, m’a dit après un spectacle 
qu’elle aimait vraiment mon travail. » 

Rondos insiste sur l’importance du financement public pour les choré-
graphes qui créent et qui font des tournées avec leurs œuvres : « Il est très 
difficile pour moi d’exporter mon travail à l’extérieur de la province; on ne 
peut pas mettre des danseurs dans une valise. J’aimerais qu’il y ait plus de 
financement pour cela. Pour que le Nouveau-Brunswick prenne sa place 
en danse contemporaine ou même en danse en général, et pour qu’il soit 
reconnu partout au pays et ailleurs, les chorégraphes ont besoin de soutien 
et de financement. »

« J’ai eu la chance 
de comprendre com-
ment fonctionne 
le processus de ré-
pétition du Royal 
Winnipeg Ballet  
et à quelle vitesse  
il se déroule. » 
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ci-contre >
Danseuses :  victoria Clerico,  

Jaimi Deleau, Dae Hee Lee, Lydia Redpath
Photographe : Bruce Monk
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Plan stratégique 
2013-2018
Vision 
artsnb a pour but de définir un Nouveau-Brunswick où 
l’on encourage l’excellence et l’innovation dans le secteur 
des arts et où les citoyens estiment grandement l’expres-
sion artistique. 

Mission 
artsnb est une corporation de la Couronne du gouverne-
ment du Nouveau-Brunswick, sans lien de dépendance 
avec ce dernier, et qui a pour mandat de faciliter et de 
promouvoir le plaisir que les gens tirent des arts et la com-
préhension qu’ils en ont, de conseiller le gouvernement en 
matière de politiques sur les arts, de réunir et de représen-
ter la communauté artistique, et de gérer des programmes 
de financement pour les artistes professionnels. 

Valeurs 
artsnb s’engage à respecter les valeurs suivantes :

engagement
Le maintien des partenariats et une communication ou-
verte avec les divers intervenants clés, y compris avec 
tous les niveaux de gouvernement, la communauté ar-
tistique et la population en général. 

Pertinence
L’offre de programmes et de services pertinents de haute 
qualité satisfaisant des normes constantes, tout en per-
mettant des prises de décision au conseil, qui s’appuient 
sur le principes démocratiques par les pairs, la juste repré-
sentation et l’obtention de consensus.

transparence
L’assurance que la population reçoit des informations 
justes et détaillées sur les procédés du conseil, sur ses 
programmes de financement et sur le fonctionnement 
de l’organisme. 

Innovation
La reconnaissance de la pratique artistique innovatrice, et 
le soutien de celle-ci, en s’adaptant à l’évolution continue 
des arts. 

Équité
La promotion de conditions justes pour l’ensemble des 
artistes professionnels, et ce, pour les artistes en début 
de carrière en passant par les groupes culturels mino-
ritaires et les personnes ayant un handicap, de façon à 
pouvoir accroître les possibilités de programmation de 
l’organisme. Nous avons tous le droit à un traitement 
équitable, mais nous ne bénéficions pas tous d’un accès 
similaire aux ressources, aux occasions ou aux avantages. 
L’atteinte de l’égalité ne signifie pas nécessairement 
l’offre de services égaux aux personnes ou aux groupes, 
mais peut nécessiter l’utilisation de mesures spécifiques 
pour assurer l’équité.

directions stratégiques
Par ses politiques et ses programmes, artsnb veut encou-
rager l’excellence artistique au Nouveau-Brunswick. C’est 
pourquoi le Conseil doit gérer une demande croissante 
de financement et de services avec les fonds alloués. Les 
objectifs suivants ont été définis ainsi : 

 Objectif A : Partenariat et ressources
artsnb obtient du financement additionnel et une plus 
grande sécurité financière pour le secteur des arts et les 
artistes du Nouveau-Brunswick et s’assure que les fonds 
qui sont actuellement disponibles sont distribués de fa-
çon stratégique. 

David umholtz
Archipelago, 

acrylique sur toile, 75 x 84 cm
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Objectif B : Renforcement des capacités 
artsnb permet aux artistes de réaliser leur poten-
tiel en offrant des subventions, en augmentant les 
occasions de perfectionnement professionnel, en 
appuyant les échanges et en encourageant une pro-
fession artistique dynamique au Nouveau-Brunswick. 

Objectif C : Programmes pertinents 
Les programmes d’artsnb subviennent aux besoins 
des artistes et s’adaptent au fil du temps pour sa-
tisfaire ces besoins. L’efficacité d’artsnb dépend de 
la livraison de programmes de soutien pertinents, 
efficaces et stratégiques à sa clientèle artistique. un 
examen des tendances, des changements et des défis 
aux paliers national et international permet d’appuyer 
les artistes néo-brunswickois ici et ailleurs.

Objectif d : engagement 
artsnb encourage publiquement les arts. Tout en 
étant fidèle à son engagement continu envers la 
profession d’artiste professionnel, l’organisme se 
prononce publiquement sur la contribution des 
arts et des artistes à la vie de tous les jours, et la 
façon dont son mandat améliore la qualité de vie 
au Nouveau-Brunswick. artsnb définit une stratégie 
publique, laquelle définit clairement comment le 
travail d’artsnb dans le secteur des arts professionnels 
est avantageux pour tous les Néo-Brunswickois. 

Objectif e : Équité 
artsnb s’engage à rechercher et cibler des groupes 
dans la communauté artistique qui ont des besoins 
différents, afin de mettre sur pieds des programmes 
et des messages qui les encourage à s’orienter vers 
artsnb. L’organisme reconnaît que même si tous ont 
le droit d’être considérés comme égaux, certains n’ont 
pas le même accès aux ressources, aux occasions ou 
aux avantages. L’atteinte de l’égalité ne signifie pas 
nécessairement qu’il faut traiter toute personne ou 

tout groupe de la même manière, mais peut en fait 
signifier qu’il faudra user de mesures précises pour 
assurer l’équité (pour Ies artistes autochtones, les 
nouveaux groupes minoritaires ou déjà existants, les 
personnes sourdes ou qui ont un handicap, les LGBTQ, 
etc.)

Plan d’action
Pour atteindre les objectifs définis, artsnb mettra en 
oeuvre les actions et stratégies suivantes pendant l’exer-
cice financier 2013-2014 :

Objectif A : Partenariat et ressources
- Embaucher deux agents de l’Initiative conjointe de 

développement économique (l’ICDE) chargés de la 
sensibilisation.

- Explorer les initiatives des Organismes publics de 
soutien aux arts de l’atlantique (OPSAA).

- Travailler à la création d’un symposium des arts au-
tochtones pour la région atlantique.

- Mettre sur pied un programme de résidence en créa-
tion de l’OPSAA pour solidifier les échanges entre 
disciplines artistiques et renforcer les liens régionaux 
entre les artistes des quatre provincesdu Canada 
atlantique.

Objectif B : Renforcement des capacités
- Ajouter une composante de développement pro-

fessionnel au Programme de développement de 
carrière grâce à laquelle les artistes pourront faire une 
demande pour documenter leur travail et créer des 
plateformes promotionnelles comme des sites Web.

- Continuer de défendre la nécessité de mesures légis-
latives sur le statut de l’artiste. 

- Continuer de rechercher du financement équitable.
- Continuer de rechercher du financement pour des 

programmes stables pour les Premières Nations.

Objectif C : Programmes pertinents
- Continuer d’organiser des réunions avec des interve-

nants-clés de disciplines précises de façon à s’assurer 
que les programmes d’artsnb satisfont aux besoins 
des artistes dans toutes les disciplines. 

- Créer des formulaires de demandes en ligne pour 
faciliter le processus de demandes pour les artistes 
participant à des programmes d’artsnb.

- viser à établir des services de soutien et des pro-
grammes solides pour les Premières Nations.

- Fournir des initiatives et des ateliers de sensibilisation 
sur l’équité.

- Participer aux tables rondes sur les res sources 
humaines dans le secteur culturel pour le Nouveau- 
Brunswick. 

Objectif d : engagement
- Conserver les réunions tripartites.
- Organiser des réunions avec des intervenants-clés 

propres aux disciplines. 
- Participer à l’ébauche de la politique culturelle. 
- Continuer de travailler avec la Commission de la 

jeunesse, le Cercle des aînés, les associations multicul-
turelles, les services d’établissement, et les organismes 
représentant d’autres groupes qui necollaborent pas 
présentement avec artsnb.

- Continuer de sensibiliser la population dans les  
médias sociaux et par l’entremise d’initiatives de  
relations publiques stratégiques. 

- Préparer des enquêtes et des ateliers avec des   
artistes professionnels du Nouveau-Brunswick.

- Continuer de collaborer avec ArtsLink et l’AAAPNB  
en ce qui a trait à la Journée des arts, soulignée à  
l’automne à l’Assemblée législative.

- Collaborer avec les organismes artistiques profession-
nels, les bailleurs de fonds privés, et le ministère du 
Tourisme, du Patrimoine et de la Culture.

Objectif e : Équité
- Définir un programme destiné aux artistes autoch-

tones des Premières Nations, de groupes minoritaires 
nouveaux ou existants, sourds ou ayant un handicap, 
LGBTQ, etc.)

- Offrir des ateliers aux Premières Nations, aux groupes 
multiculturels, aux personnes sourdes et aux per-
sonnes ayant une limitation fonctionnelle. 

- Examiner les meilleures pratiques en matière de pro-
grammes équitables ailleurs au pays.
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Christian Michaud, arts visuels 
CRÉAtION – Catégorie B
Les jardins de Cythère

 
Quand Christian Michaud a terminé sa maîtrise en peinture dans les années 
1980 à Montréal, peu de place était accordée à la peinture par les galeries 
montréalaises. « Le recours par les artistes aux  nouvelles technologies, l’art 
de l’installation et la pratique de l’objet étaient ce que l’on pouvait observer 
dans la grande majorité des centres d’artistes et galeries. Je me suis dit que 
j’allais laisser la peinture de côté pour explorer ces nouvelles propositions. » 
Quand il est arrivé au Nouveau-Brunswick en 2002, c’est le cheminement 
qu’il avait fait : de l’installation en passant par la pratique de l’objet recyclé. 
À partir de 2005, l’artiste effectue un retour à la peinture. Le travail de la 
surface picturale fera écho aux qualités visuelles plastiques qu’on observe 
dans son travail de l’objet, tout en prenant des proportions qui relèvent 
d’une occupation plus physique de la salle d’exposition. 

Ce projet Les jardins de Cythère est un aboutissement de ce qu’il fait 
depuis son arrivée au Nouveau-Brunswick. Le choix de titre repose sur les 
possibilités qu’offre cette phrase littéraire sur le plan de la plasticité de 
l’image : formes, textures, traces, motifs, couleurs. Il considère que ce sont 
là des éléments d’expression tout à fait appropriés pour alimenter son pré-
sent cadre de recherche : « Ma responsabilité est de mettre dans un espace 
public mon travail de recherche pour le partager une fois terminé. » 

Au cours des prochaines années, Christian Michaud aimerait dévelop-
per des collaborations plus soutenues avec des artistes qui œuvrent dans 
le domaine des nouvelles technologies. « Mes prochaines demandes de 
bourses vont être sous forme de résidence d’artistes, pour aller chercher 
cette formation, et l’intégrer à ma pratique picturale. »

« Ma responsabilité 
est de mettre dans 
un espace public 
mon travail de 
recherche pour le 
partager une fois 
terminé. »

< ci-contre (haut)
Les jardins de Cythère (détail)
triptyque, acrylique sur toile, 12.7 x 33 cm 

< ci-contre (bas)
Embarquement pour Cythère
triptyque, acrylique sur toile, 111 x 112 cm
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Jennifer Bélanger, arts visuels 
dÉVeLOPPeMeNt de CARRIèRe – Artiste en résidence
Faire avec

 
Jennifer Bélanger trouve qu’il est parfois difficile d’avoir une pratique artis-
tique soutenue, mais elle souhaiterait investir davantage de son temps dans 
l’atelier. « Plus ça va, plus je travaille uniquement en estampe;  j’aimerais 
pouvoir me concentrer là-dessus et m’améliorer au niveau technique.  Je 
travaille dans un centre d’artistes autogéré et je suis chargée de cours à 
l’université […] alors les occasions de partir pour me concentrer sur un 
projet, sont de plus en plus importantes. »

Cet été, elle s’est rendue aux Îles de la Madeleine pour la résidence- 
événement Faire Avec. Son projet pour cette résidence : une intervention 
utilisant des objets trouvés dans des magasins d’occasion locaux. Elle choi-
sit des objets, les transforme et les réinsère dans le magasin. 

Elle s’intéresse à ce genre d’intervention, car cela met en question la 
valeur de l’objet et celle de l’objet d’art, ce qui est toujours très subjectif. 
C’est certain qu’il est plus difficile de juger du niveau d’engagement envers 
le projet. « Je ne suis pas là quand le public observe l’objet. Je le place et il se 
fait découvrir. Ce n’est pas la même chose que d’avoir des œuvres dans une 
galerie, où l’on peut être présent, on peut compter les gens qui passent, on 
peut entendre les commentaires, c’est moins tangible comme résultats, et 
ça, c’est correct. L’histoire que je me raconte concernant le cheminement de 
l’objet est sûrement plus intéressante que la réalité. » Elle ajoute : « Ce n’est 
pas important pour moi que les gens sachent que c’est de l’art, je pense 
que parfois les gens vont justement s’aliéner de l’objet s’ils savent que c’est 
un objet ou un projet d’art. »

« Ce n’est pas im-
portant pour moi 
que les gens sachent 
que c’est de l’art, 
je pense que parfois 
les gens vont jus-
tement s’aliéner de 
l’objet s’ils savent 
que c’est un objet 
ou  
un projet d’art. »
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ci-contre >
Documentation du projet  

Offrande dans le cadre du festival Faire Avec 
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David umholtz
Navigation Lights,

acrylique sur toile, 61 x 76 cm

*les pourcentages sont arrondis
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Développement de carrière 
Subventions par région 
2012-2013*

Saint John

Moncton
Fredericton

Péninsule acadienne

29

4

14

14

tOtAL

61

Péninsule acadienne

Fredericton

Moncton

Saint John

6.5 %

23 %

23 %

47.5 %

 DeMAnDeS  noMBre De ToTAl 

AnnÉe reÇueS SuBvenTionS ATTriBuÉ

2012-2013 417 157 671 000 $
2011-2012 430 154 763 562 $
2010-2011 364 172 777 258 $
2009-2010 472 220 923 675 $
2008-2009 363 185 648 080 $
2007-2008 393 197 831 377 $
2006-2007 418 181 702 528 $
2005-2006 428 190 706 350 $
2004-2005 397 168 708 971 $
2003-2004 409 162 842 344 $

*les pourcentages sont arrondis

Subventions attribuées aux artistes

*les pourcentages sont arrondis

Artistes en résidence 2012-2013*

Saint John
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Fredericton

Péninsule acadienne

2

1

1

4

Subventions par région

Péninsule acadienne   12.5 %
Fredericton   50 %
Moncton   25 %
Saint John   12.5 %

Bourses d’études  
2012-2013*

Subventions de  
création et de  
documentation
2012-2013
par région*
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Dan Xu, arts visuels 
CRÉAtION – Catégorie B
Documenting the Landscape of Saint John

 
Au cours des milliers d’années d’évolution de la peinture à encre de Chine 
et au lavis, de nombreuses techniques et modes d’expression ont jailli. Au fil 
des vingt dernières années, Dan Xu s’est efforcée de raffiner la tradition de 
la peinture chinoise de paysage pour la placer dans un nouveau contexte. 
Sa première exposition solo au Canada, prévue du mois de janvier au mois 
de mars 2014 au Saint John Arts Centre, comprend des œuvres inspirées 
d’une nouvelle interprétation des paysages canadiens. Dan Xu unit les 
techniques traditionnelles à une perspective moderne. 

La subtilité et la simplicité de cette technique classique de peinture 
encouragent le public à vivre l’expérience des paysages nord-américains 
d’une tout autre manière. En plus de faire voir Saint John d’un nouvel œil, 
ces œuvres persuadent le public de voyager dans ses propres souvenirs et 
expériences relatifs au paysage. « Ici, au Canada, au Nouveau-Brunswick, à 
Saint John, ils ont les plus beaux paysages au monde. Je veux apporter une 
certaine culture chinoise et l’exposer. C’est comme un poème sur la nature. 
voilà la philosophie et c’est ce que je veux montrer aux gens. » 

Quand elle est venue de la Chine s’installer au Canada, Dan Xu a déployé 
tous ses efforts pour trouver une façon de continuer à travailler en peinture 
traditionnelle chinoise : « Il est difficile de trouver du soutien, en tant que 
nouvel arrivant au pays. Je n’ai pas abandonné, j’ai continué et j’espérais 
que mon nouveau pays m’aimerait parce que j’apporte quelque chose : 
la culture chinoise. » Elle espère plus tard faire voyager l’exposition en 
Chine. « Les peintures chinoises ne sont pas seulement le reflet de la Chine, 
elles peuvent aussi évoquer le Canada. Je veux montrer que le Canada ne 
consiste pas seulement en de grandes villes, que c’est un pays paisible. »

« [...] à Saint John, 
ils ont les plus 
beaux paysages au 
monde. Je veux ap-
porter une certaine 
culture chinoise 
et l’exposer. C’est 
comme un poème 
sur la nature. »

[ 30 ]

< ci-contre, (haut)
Millidgeville Rivershore (2013),
encre sur papier Xuan, 49,5 x 27cm
Photographe : Romy Zhang

< ci-contre, (bas)
Back yard (2013),
encre sur papier Xuan, 68 x 138 cm
Photographe : Romy Zhang

Photographe : Rom
y Zhang
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Joel Leblanc, Musique 
dÉVeLOPPeMeNt de CARRIèRe – Artiste en résidence au Charlotte Street Art Centre 

Lorsqu’il s’agit de collaborer à des projets musicaux, ce n’est que naturel 
pour Joel Leblanc, qui a récemment travaillé comme artiste en résidence au 
Charlotte Street Art Centre à Fredericton. Avec l’aide d’Evan Shaw, il a créé 
de nombreuses compositions inclusives; des pièces qui sont assez ouvertes 
pour que quiconque puisse les interpréter, peu importent leurs habiletés 
techniques ou leurs antécédents idiomatiques. 

un appel a d’abord été lancé à la collectivité de se joindre à Joel et 
Evan dans une série de séances d’improvisation. Pendant trois mois, Joel et 
Evan se sont souvent rencontrés pour discuter d’idées et pour préparer du 
matériel pour les répétitions ouvertes à tous. « Pour gérer une collaboration 
de grande envergure, nous avons commencé en cherchant, premièrement, 
à savoir si quelqu’un allait se pointer, parce que c’est un appel hors de l’or-
dinaire; les gens n’y sont pas habitués et, deuxièmement, à savoir ce que 
nous avons comme instrument et combien les gens sont ouverts à ce que 
nous faisons. »

Joel est heureux de faire participer la collectivité grâce à une intégra-
tion directe dans l’art qu’il crée. « J’aime l’idée que nous puissions créer un 
événement qui intègre la collectivité, qui permet d’essayer quelque chose 
de nouveau, même si c’est seulement de l’improvisation.  Cette idée seule, 
savoir que c’est possible, est stimulante pour moi, je crois que c’est l’une 
des meilleures façons d’interagir avec le grand public. »

Même s’il aime vraiment ce genre de travail de collaboration de grande 
envergure et il est toujours intéressé à travailler avec des musiciens de tous 
les niveaux, amateurs, professionnels et tout ce qu’il y a entre les deux, pour 
voir ce qu’ils apportent à ce genre de travail, il prend  aussi le temps de se 
concentrer sur sa propre musique. « Parfois je dois faire de l’introspection 
et travailler sur ma propre musique, mais parfois je ressens le besoin de 
m’intégrer à un plus grand groupe pour voir ce qui va se passer. Ça revigore 
mon processus. »

« J’aime l’idée  
que nous puissions 
créer un événe-
ment qui intègre 
la collectivité, qui 
permet d’essayer 
quelque chose de 
nouveau, même si 
c’est seulement de 
l’improvisation ».   
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Hards (core) avec Joel Leblanc et Evan Shaw  

au Charlotte Street Arts Centre (2013)
Photographe : Matt Carter
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Résultats des  
concours  
2012-2013

subventions à la création – 
catégorie a
(1er avril 2012)

 30 000 $
ARtS LIttÉRAIReS
Herménégilde Chiasson, Grand-Barachois | 
15 000 $

MÉtIeRS d’ARt
Anna torma, Baie Verte | 15 000 $

subventions à la création – 
catégorie b
(1er avril 2012)

 97 750 $
MÉtIeRS d’ARt
denise Richard, Fredericton | 7 000 $

dANSe
Lesandra dodson, Fredericton | 7 000 $

ARtS LIttÉRAIReS
dyane Léger, Moncton | 7 000 $
Kathy-diane Leveille, Quispamsis | 7 000 $
Sharon McCartney, Fredericton | 6 750 $

MuSIQue NON CLASSIQue
debbie Ashade, Saint John | 7 000 $
Sandy e.A. McKay, Rothesay | 7 000 $

tHÉâtRe
Paul Bossé, Moncton | 7 000 $

ARtS VISueLS 
Wayne Brooks, Fredericton | 7 000 $
Carol Collicutt, Fredericton  | 7 000 $
Raymonde Fortin, Moncton | 7 000 $
Vicky Lentz, Saint-Jacques | 7 000 $
dennis Reid, dorchester | 7 000 $
James Wilson, Hampton | 7 000 $

subventions à la création – 
catégorie c
(1er avril 2012)

 28 000 $
MÉtIeRS d’ARt
Valerie Jean, Fredericton | 3 500 $
erica Sullivan, Fredericton | 3 500 $

ARtS MÉdIAtIQueS 
Jessica Arseneau, Moncton | 3 500 $
Angela O’Hara, L’tete | 3 500 $
Bronwen Mosher, New Maryland | 3 500 $

ARtS MuLtIdISCIPLINAIReS
Margaret Paul, Fredericton | 3 500 $

ARtS VISueLS
Rebecca Belliveau, Moncton | 3 500 $
troy Stanley, Newburg | 3 500 $

David umholtz
In the Kill of Staten Island,

acrylique sur toile, 61 x 76 cm
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subventions à la 
docuMentation
(1er avril 2012)

 14 000 $
tHÉâtRe
Sarah Higgins, Fredericton | 7 000 $

ARtS VISueLS
Georgette Bourgeois, Moncton | 7 000 $

Prix du lieutenant-gouverneur 
Pour l’excellence dans les arts 
(15 juillet 2012)

60 000 $
ARtS LIttÉRAIReS eN ANGLAIS
M.t. dohaney, Fredericton | 20 000 $

ARtS de LA SCèNe 
Édith Butler, Paquetville | 20 000 $

ARtS VISueLS
david umholtz, deer Island | 20 000 $

subventions à la création – 
catégorie a 
(1er octobre 2012)

 60 000 $
ARtS LIttÉRAIReS
tammy Armstrong, Fredericton | 15 000 $
david Lonergan, Moncton | 15 000 $

MÉtIeRS d’ARt
Judy Blake, Lincoln | 15 000 $

MuSIQue NON CLASSIQue
Beverly Glenn Copeland, Oak Point | 15 000 $

subventions à la création – 
catégorie b
(1er octobre 2012)

 108 500 $
MuSIQue CLASSIQue
Richard Gibson, Moncton | 3 200 $
Ludmila Knezkova-Hussey, Rothesay | 
6 057 $
Michael R Miller, Fredericton | 5 857 $

MÉtIeRS d’ARt
darren emenau, Central Greenwich | 7 000 $

dANSe
Sarah Johnson Power, Saint John | 7 000 $

ARtS LIttÉRAIReS
Régis Brun, Moncton | 7 000 $

Sarah Murphy, Bocabec | 4 480 $
Brent Sherrard, Miramichi | 7 000 $

ARtS MÉdIAtIQueS
John Claytor, Sackville | 7 000 $
elliott Hearte, Sackville | 7 000 $

tHÉâtRe
Lisa Anne Ross, Fredericton | 5 850 $

MuSIQue NON CLASSIQue
François Émond, Grand-Barachois | 6 056 $

ARtS VISueLS
Ann Manuel, Fredericton | 7 000 $
Christian Michaud, edmundston | 7 000 $
Jean Rooney, French Lake | 7 000 $
Neil Rough, edgetts Landing | 7 000 $
Xu dan, Saint John | 7 000 $

subventions à la création – 
catégorie c
(1er octobre 2012)

 24 500 $
MÉtIeRS d’ARt
Leigh Merritt, tay Creek | 3 500 $

ARtS LIttÉRAIReS
Kerry-Lee Powell, Moncton | 3 500 $
Brian tucker, Miramichi | 3 500 $

MuSIQue NON CLASSIQue
Joey Haché, Moncton | 3 500 $

tHÉâtRe
Louise Poirier, Moncton | 3 500 $

ARtS VISueLS
John Cushnie, Sussex | 3 500 $
Marie Verhaegen-Fox, Fredericton | 3 500 $

subventions à la docuMentation
(1er octobre 2012)

 14 000 $
ARtS MÉdIAtIQueS
Valerie LeBlanc, Moncton | 7 000 $

ARtS VISueLS
William Forrestall, Fredericton | 7 000 $

bourses d’études en arts
(1er février 2013)

 64 238.33 $
MuSIQue CLASSIQue
Alain Gaudet, Val-d’Amour | 2 500 $
Michael MacMillan, Sussex | 2 500 $
Jaekwan Chong, Riverview | 2 500 $
Matthieu deveau, Fredericton | 2 500 $
Justin doucet, Beresford | 2 500 $
david Cooper, Fredericton | 2 500 $

MÉtIeRS d’ARt
Jade Ansley, Fredericton | 2 500 $
Katie J Nicholas, Fredericton | 2 500 $

dANSe 
Cara Roy, Fredericton | 2 500 $
Jugun Park, Quispamsis | 1 000 $
Catherine Parlee, dieppe | 1 000 $
Gabrielle Pelletier, Saint John | 1 000 $
Hannah Young, Bathurst | 1 000 $
Sadie Macdonald, Rothesay | 238.33 $

MuSIQue NON CLASSIQue
Kathleen Gorey-McSorely, Fredericton | 
2 500 $
Jonathan Arseneau, Moncton | 2 500 $
Kaitlin Reid, Quispamsis | 2 500 $
Émilie Landry, Campbellton | 2 500 $

tHÉâtRe
Robert Lynn, Fredericton | 2 500 $
Warren Macauley, Fredericton | 2 500 $

ARtS VISueLS
Alexandra Keely MacLean, New Maryland | 
2 500 $
Amy Colpitts, Riverview | 2 500 $
Ryan Lebel, Fredericton | 2 500 $
Samuel LeBouthillier, Charters Settlement | 
2 500 $
Patrick Allaby, Fredericton | 2 500 $
Alison Willms, Fredericton | 2 500 $
Rebecca thomas, Hampton | 2 500 $
Christopher donovan, Hampton | 2 500 $
Meghan Clark, Hartland | 2 500 $

artiste en résidence
(1er février 2013)

 68 060 $
MuSIQue CLASSIQue
university of New Brunswick, Fredericton | 
9 800 $
university of New Brunswick, Saint John | 
10 000 $

dANSe
Fredericton Arts and Learning Inc.,
Fredericton | 10 000 $

ARtS LIttÉRAIReS  
university of New Brunswick, Faculty  
of Arts, Fredericton | 10 000 $

ARtS MuLtIdISCIPLINAIReS
Struts Gallery, Inc., Sackville | 10 000 $

tHÉâtRe
théâtre populaire d’Acadie, Caraquet |  
10 000 $
NotaBle Acts theatre Company, Fredericton | 
5 000 $

MuSIQue NON CLASSIQue
SappyFest Inc, Sackville | 3 260 $
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déveloPPeMent de carrière
volet artiste en résidence

 36 823.08 $
MuSIQue CLASSIQue
tim Blackmore, Saint John | 2 898 $
Michel Cardin, Riverview | 3 731.58 $
Martin Kutnowski, Fredericton | 2 825 $

MuSIQue NON CLASSIQue
Joel LeBlanc, Fredericton | 9 000 $

ARtS LIttÉRAIReS
daniel dugas, dieppe | 3 500 $
Sharon McCartney, Fredericton | 
1 018.50 $

dANSe
Georgia Rondos, Saint John | 3 200 $

ARtS VISueLS
Jennifer Bélanger, Moncton | 4 000 $
Jean-denis Boudreau, Moncton | 4 650 $
Laura Ritchie, Fredericton | 2 000 $

déveloPPeMent de carrière
volet arts sur invitation

50 628.48 $
ARCHIteCtuRe
Monica Adair, Saint John | 1 000 $
Stephen Kopp, Saint John | 1 000 $
John Leroux, Fredericton | 2 000 $

MuSIQue CLASSIQue
tim Blackmore, Saint John | 1 000 $

Michel Cardin, Riverview | 1 000 $
Laurissa Chitty, Saint John | 1 000 $
Carl Philippe Gionet, Caraquet | 1 500 $
Ludmila Knezkova-Hussey, Rothesay | 
2 000 $
Roger Lord, Moncton | 2 000 $

ARtS MuLtIdISCIPLINAIReS
W.L. Altman, Sackville | 1 100 $
Valerie LeBlanc, dieppe | 683.53 $

MÉtIeRS d’ARt
Beth Biggs, Fredericton | 1 550 $
Kristen Bishop, Fredericton | 1 000 $
Maja Padrov, Gagetown | 1 552.18 $
Juliette Scheffers, Harvey | 1 650 $

dANSe
Georgia Rondos, Rothesay | 2 000 $

ARtS LIttÉRAIReS
Joe Blades, Fredericton | 413 $
Gracia Couturier, Moncton | 1 000 $
Beth Powning, Markhamville | 2 000 $

ARtS MÉdIAtIQueS
Julien Cadieux, Shediac | 2 000 $
elliott Hearte, Sackville | 2 000 $
tara Wells, Sackville | 900 $

MuSIQue NON CLASSIQue
Julie Aubé, Moncton | 2 000 $
John Boulay, North tetagouche | 2 000 $
Serge Brideau, Moncton | 500 $
elizabeth Hayward, Saint John | 515.31 $
Kevin McIntyre, Moncton | 1 200.12 $
Jessica Rhaye Grimmer, Saint John | 2 000 $
tHÉâtRe
Gabriel Robichaud, dieppe | 2 000 $
Lisa Anne Ross, Fredericton | 793.07 $

ARtS VISueLS
Jared Betts, Moncton | 2 000 $
Amanda dawn Christie, Moncton | 886 $
tamara Henderson, Sackville | 2 000 $
Mark Igloliorte, Sackville | 909.31 $
Robert Morouney, Sackville | 644.29 $
Robert A. Van de Peer, St. Andrews | 2 000 $
Janice Wright Cheney, Fredericton | 831.67 $

déveloPPeMent de carrière
volet déveloPPeMent 
Professionnel 
(Études à plein temps)

 9 500 $
MuSIQue CLASSIQue
terri Croft, Riverview | 2 000 $

ARtS VISueLS
Maryse Arsenault, Moncton | 2 500 $
Robert MacInnis, Riverview | 2 500 $

ARtS MuLtIdISCIPLINAIReS
Meredith Snider, Island View | 2 500 $

déveloPPeMent de carrière
études à teMPs Partiel et  
à court terMe

10 000 $
dANSe
Nawal doucette, Saint John | 1 000 $
Julie duguay, Bathurst | 1 000 $
Sarah Johnson-Power, Saint John | 1 000 $

ARtS LIttÉRAIReS
Kerry-Lee Powell, Moncton | 1 000 $

tHÉâtRe
Gabriel Robichaud, dieppe | 1 000 $

ARtS VISueLS
Carole Bherer, Bathurst | 1 000 $
Jean-denis Boudreau, Moncton | 1 000 $
William Forrestall, Fredericton | 1 000 $
Raymonde Fortin, Moncton | 1 000 $
Mathieu Léger, Moncton | 1 000 $

Les Résidences de création avec le Manitoba, 
le Maine et le Québec font partie de l’exercice 
2011-2012, mais elles ont été gérées trop 
tard pour être incluses dans le rapport 
annuel de l’an dernier. Les résultats sont 
indiqués ci-dessous. 

RÉSIdeNCe de CRÉAtION
NOuVeAu-BRuNSWICK-MANItOBA
ARtS VISueLS
Mathieu Léger, Moncton | 10 000 $

RÉSIdeNCe de CRÉAtION
NOuVeAu-BRuNSWICK-MAINe
ARtS VISueLS
Mathieu Léger, Moncton | 10 000 $

RÉSIdeNCe de CRÉAtION
NOuVeAu-BRuNSWICK-QuÉBeC
ARtS VISueLS
Christiana Myers, Sussex Corner | 10 000 $

2012-2013 Jurés

Jacques Arsenault
Kashena Bartlett
Nancy Bauer
Paul Bossé
Paul edouard Bourque
Marshall Button
Chantal Cadieux
diana Carle
Paul Casky
daniel Castonguay
Greg Charlton
Lee Horus Clark
Gregory Cook
Michel deschênes
Igor dobrovolskiy
Lesandra dodson
daniel dugas
Raymonde Fortin
Raymond Fraser
Melvin Gallant
dianne Garrett
Pierre Gérin
Chris Giles
emma Haché
Hélène Harbec
Kevin Herring
Bonny Hill
Suzanne Hill
Katharine Hooper
Laurence Hutchman
Mark Igloliorte
Ron Irving
Sarah Johnson Power

Wendy Johnston
Gretchen Kelbaugh
Paula Keppie
Yvonne Kershaw
Stu Kestenbaum
Adriana Kuiper
Martin Kutnowski
Chris LeBlanc
Claude LeBouthillier
Mario LeBreton
Ross Leckie
Sylvie Legault
Vicky Lentz 
Anika Lirette 
diane Losier 
Stephen May 
Sharon McCartney 
Robert Moore 
Jean-Pierre Morin 
Natalie Morin 
Maja Padrov 
Freeman Patterson 
Graeme Patterson 
Bernadine Perley 
Beth Powning 
Monique M. Richard
Lucille Robichaud 
Rocky Sappier 
Craig Schneider 
Owen S. Steel
Lynne Surette 
Jessica tomlinson 
Brigid toole-Grant 
david umholtz 
tam-Ca Vo-Van 
Melinda Ward 
James Wilson 
Janice Wright Cheney
Andreï Zaharia 
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Elliott Hearte, arts Médiatiques 
CRÉAtION – Catégorie B
In Secret Kept, In Silence Sealed

 
Elliott Hearte, artiste des nouveaux médias vivant à Sackville, offre In Secret 
Kept, In Silence Sealed, une performance vJ d’une heure et une installation 
interactive avec Tara T. Wells, artiste de nouveaux médias. une performance 
est enregistrée en direct et devient ensuite une installation lorsqu’elle est 
entrée dans un programme qui manipule le son et l’image par l’entremise 
d’un capteur de proximité. Les paysages sonores à plusieurs couches 
explorent de nombreux angles et points de vue à leur sujet. Des récits per-
sonnels, des statistiques, des séquences de nouvelles et des bruits sauvages 
génèrent un récit fragmenté; une histoire à plusieurs voix. Dans In Secret 
Kept, In Silence Sealed, Elliott Hearte plonge dans le côté sombre, silencieux 
de la culture gaie. Elle ajoute à ses œuvres précédentes en adressant l’image 
corporelle, l’expression du genre et les systèmes d’exclusion au sein de la 
communauté gaie. « Il s’agit de révéler des choses qui se passent, mais dont 
les gens ne veulent pas parler. Il est important de lever le voile sur l’autre 
côté de la communauté gaie. »

Le travail de Hearte des dernières années a mené à cette première 
installation de grande envergure : « Je dirais que toutes mes œuvres s’ins-
pirent des œuvres précédentes. Je vois ce genre de mélange de différents 
nouveaux médias, mais aussi d’autres médias moins jeunes, tels la vidéo 
ou le film, se continuer dans ma pratique, probablement à jamais. » une 
partie de ses objectifs résident dans le désir de rendre accessible son travail 
à différents publics non seulement dans les grands centres urbains, mais 
partout au Nouveau-Brunswick. « Je ne suis pas certaine que ma démarche 
fera l’unanimité, mais j’espère que le public sera intrigué à tout le moins. 
J’espère provoquer une réflexion, même si je fais des mécontents. »

« Il s’agit de révéler 
des choses qui se 
passent, mais dont 
les gens ne veulent 
pas parler. Il est im-
portant de lever le 
voile sur l’autre côté 
de la communauté 
gaie. »

[ 40 ]
< ci-contre
captures d’écran, In Secret Kept, In Silence Sealed. (2013)
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Kerry-Lee Powell, littérature 
dÉVeLOPPeMeNt de CARRIèRe – Résidence de Banff

 
Lors de sa résidence au Banff Centre, Kerry-Lee Powell a travaillé sur un 
manuscrit de poésie qui devrait être publié par Biblioasis Press en 2014. Le 
recueil est un projet très personnel qui est en cours depuis quelques années 
déjà. « J’écris sur mon père qui a participé à la Deuxième Guerre mondiale. Il 
a souffert du syndrome post-traumatique puis s’est finalement suicidé, alors 
j’ai mis bien du temps à pouvoir écrire sur ce sujet. C’est un livre important 
à bien des égards pour moi et j’espère qu’il en sera de même pour d’autres. 
Les traumatismes sont des sujets qui nous touchent tous. » 

étant donné que c’est l’une de ses premières résidences, Powell est 
heureuse d’avoir eu la chance de pouvoir prendre le temps d’écrire, mais 
aussi de rencontrer d’autres poètes accomplis qui travaillent comme 
éditeurs et qui la guident. Elle commence à comprendre que l’écriture 
est un processus de collaboration : « J’écris seule. Lorsque je discute avec 
d’autres auteurs, je me rends vraiment compte que lorsqu’un livre est 
finalement publié, c’est le produit de l’incroyable travail d’un groupe de 
personnes. On n’est pas le seul créateur du travail; les éditeurs, les gens qui 
sont prêts à lire l’œuvre et à la financer, contribuent largement à un effort 
collaboratif au bout du compte. » 

Le Banff Centre offre aux artistes le soutien dont ils ont besoin pour 
créer, trouver des solutions et rendre l’impossible possible. « C’est tellement 
encourageant de rencontrer d’autres personnes qui sont en résidence. Tout 
le monde regarde son travail d’un nouvel œil, simplement à force d’être 
dans cet environnement. Ça nous donne la chance de nous concentrer. 
Le fait d’être dans ce centre culturel nous aide à comprendre notre travail 
comme artiste dans un contexte bien plus vaste. »

« Le fait d’être 
dans ce centre 
culturel nous aide  
à comprendre notre 
travail comme 
artiste dans un 
contexte bien  
plus vaste. »
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Photographe : Nikki Sheppy



[ 45 ]

Rapport annuel 2012-2013

Rapport du vérificateur 
indépendant

au conseil d’adMinistration du conseil  
des arts du nouveau-brunswick :
J’ai effectué l’audit des états financiers du Conseil des arts 
du Nouveau-Brunswick qui comprennent l’état de la si-
tuation financière au 31 mars 2013, ainsi que les états des 
résultats et de l’évolution de l’actif net et l’état des flux de 
trésorerie pour l’exercice terminé à cette date, ainsi qu’un 
résumé des principales méthodes comptables et d’autres 
informations explicatives.

resPonsabilité de la direction Pour  
les états financiers
La direction est responsable de la préparation et de la 
présentation fidèle de ces états financiers conformément 
aux principes comptables généralement reconnus du 
Canada pour les organismes à but non lucratif, ainsi que 
du contrôle interne qu’elle considère comme nécessaire 
pour permettre la préparation d’états financiers exempts 
d’anomalies considérables, que celles-ci résultent de 
fraudes ou d’erreurs.

resPonsabilité du vérificateur
Ma responsabilité consiste à exprimer une opinion sur 
les états financiers, sur la base de mon audit. J’ai effec-
tué mon audit selon les normes d’audit généralement 
reconnues au Canada. Ces normes requièrent que je me 
conforme aux règles de déontologie et que je planifie et 
réalise l’audit de façon à obtenir l’assurance raisonnable 
que les états financiers ne comportent pas d’anomalies 
considérables.

un audit implique la mise en œuvre de procédures en 
vue de recueillir des éléments probants concernant les 
montants et les informations fournis dans les états finan-
ciers. Le choix des procédures relève du jugement de 
l’auditeur, et notamment de son évaluation des risques 

que les états financiers comportent des anomalies consi-
dérables, que celles-ci résultent de fraudes ou d’erreurs. 
Dans l’évaluation de ces risques, l’auditeur prend en 
considération le contrôle interne de l’entité portant sur 
la préparation fidèle des états financiers afin de concevoir 
des procédures d’audit appropriées aux circonstances, 
et non dans le but d’exprimer une opinion sur l’effica-
cité du contrôle interne de l’entité. un audit comporte 
également l’appréciation du caractère approprié des mé-
thodes comptables retenues et du caractère raisonnable 
des estimations comptables faites par la direction, de 
même que l’appréciation de la présentation d’ensemble 
des états financiers.

J’estime que les éléments probants que j’ai obtenus 
sont suffisants et appropriés pour fonder mon opinion 
d’audit.

oPinion
À mon avis, les états financiers donnent, dans tous leurs 
aspects significatifs, une image fidèle de la situation 
finan cière du Conseil des arts du Nouveau-Brunswick 
au 31 mars 2013, ainsi que de sa performance financière 
et de ses flux de trésorerie pour l’exercice clos à cette 
date, conformément aux principes comptables généra-
lement reconnus du Canada pour les organismes à but 
non lucratif.

W. JeFF STAnDring 
comptable agréé

Le 19 juin 2013

David umholtz
Hardwood Island,

acrylique sur panneau, 61 x 76 cm
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BilAn
le 31 mars 2013

ACTiF 2013 2012 
Actif à court terme
 Liquidités et placements temporaires 403 047 $ 446 641 $
 Comptes débiteurs 31 265 22 979
  Frais payés d’avance                  0        2 841

  434 312    472 461

Immobilisations (Note 2)                 0        3 739
 
     434 312 $    476 200 $

PASSiF

Passif à court terme
   Créditeurs et charges à payer 23 669 $ 14 640 $
   Déductions d’employés à payer 697 2 140 
   Créditeurs bourses et bourses d’études 309 714 323 580
   Revenus reportés                 0     22 000

     334 080    362 360

ACTiF neT

Actifs nets sans restriction (Page 4)     100 232        113 840

     434 312 $     476 200 $

Engagements (Note 4)     

ConSeil DeS ArTS Du nouveAu-BrunSWiCK 
ÉTAT DeS oPÉrATionS eT DeS CHAngeMenTS  
DAnS leS ACTiFS neTS
eXerCiCe TerMinÉ le 31 MArS 2013

  2013 2012
revenue
 Affectation annuelle    700 000 $ 700 000 $
 Projets spéciaux 4 500 5 107
 Ministère du Tourisme,  
 du Patrimoine et de la Culture 480 325 480 325
 Politique du livre 45 000 45 000
 Autres subventions et contributions 22 739 69 200
 Subventions recouvrées 1 110 7 062
 Intérêt gagné         6 440        5 678
   
   1 260 114  1 312 372

Dépenses
 Administration (Note 6) 160 483 138 682
 Présidence (Note 7) 5 558 3 031
 Conseil et comités (Note 8) 30 106 25 025
 Gala du Prix du lieutenant-gouverneur 12 520 13 951
 Subventions et bourses 671 000 763 562
 Services (Note 9) 42 879 39 428
 Autre 3 278 3 152
 Salaires et avantages 326 872 322 423
 Initiatives spéciales         21 026            4 946

    1 273 722  1 314 200

excédent des (dépenses sur les revenus) 
revenus sur les dépenses       (13 608)       (1 828)

Actifs nets en début d’exercice         113 840      115 668 

Actifs nets en fin d’exercice      100 232 $    113 840 $ 
 

ConSeil DeS ArTS Du nouveAu-BrunSWiCK 
ÉTAT De l’enCAiSSe
eXerCiCe TerMinÉ le 31 MArS 2013

  2013 2012
liquidité fournie par (usage) 

opérations
 Excédent des revenus sur les dépenses (13 608) $ (1 828) $
   
Changement hors caisse des soldes de fonds de roulement : 
 Diminution (augmentation) 
      en comptes débiteurs (8 286) (1 537)
 Diminution (augmentation) 
      en dépenses payées d’avance 2 841 (1 001)
 Augmentation (diminution) 
      en dépenses payables 7 586 (3 475)
 Augmentation (diminution) en créditeurs 
      bourses et bourses d’études (13 866) 30 245
 Augmentation (diminution)  
      en revenus reportés       (22 000)        (69 200)
 Diminution en immobilisations          3 739                  0 
 
Augmentation (diminution) en liquidités  (43 594) (46 796)

Liquidités et placements 
temporaires en début d’exercice    446 641    493 437

Liquidités et placements 
temporaires en fin d’exercice    403 047 $    446 641 $

ConSeil DeS ArTS Du nouveAu-BrunSWiCK
noTeS AFFÉrenTeS AuX ÉTATS FinAnCierS
le 31 MArS 2013

1.  nature des opérations

Le Conseil des arts du Nouveau-Brunswick était une division du 
gouvernement provincial du Nouveau-Brunswick jusqu’en jan-
vier 2000. À ce moment  le Conseil est devenu une agence sans 
lien de dépendance. Le but du Conseil est d’accorder des subven-
tions et bourses aux personnes et aux organismes admissibles 
pour leur permettre de participer à diverses activités artistiques. 
Il est exempt d’impôt corporatif fédéral et provincial en vertu du 
paragraphe 149(1)(l) de la Loi de l’impôt sur le revenu.

2.  Sommaire des principales conventions comptables

Les états financiers ont été effectués conformément aux normes 
canadiennes de vérification pour les organismes à but non lucra-
tif selon la Partie III du manuel du CICA en utilisant les politiques 
comptables résumées ci-dessous :

 immobilisations

Les immobilisations sont comptabilisées au coût d’achat moins 
l’amortissement accumulé. 

 reconnaissance des revenus et dépenses 

Le Conseil suit la méthode du report pour comptabiliser les 
contributions. Les contributions affectées sont comptabili-
sées comme revenus dans l’année dans laquelle les dépenses 
connexes sont effectuées. Les contributions sans restrictions 
sont comptabilisées comme revenus reçus ou à recevoir si le 
montant à recevoir peut être raisonnablement estimée et son 
recouvrement est raisonnablement assuré.

Les revenu de placement sans restriction sont constatés à titre de 
revenus lorsqu’ils sont acquis. 

Les dépenses sont comptabilisées selon la comptabilité d’exercice. 
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 utilisation d’estimations

En vertu des Principes comptables généralement reconnus au 
Canada, la direction doit effectuer des estimations et hypothèses 
dans la préparation des états financiers. Ces estimations reposent 
sur la meilleure connaissance des événements courants par la 
direction et les actions que le Conseil pourrait prendre à l’avenir. 
Ces estimations et hypothèses peuvent affecter la somme de 
l’actif et du passif présenté à la date où les recettes et dépenses 
sont déclarées pendant l’année financière. Les résultats réels 
peuvent différer des estimations et hypothèses utilisées.

 liquidités et placements temporaires

Les montants comptabilisés comme liquidités et placements 
temporaires comprennent l’argent en main, les soldes bancaires 
et les placements à court terme encaissables en fonds du marché 
monétaire canadien.

3. l’impact des changements des méthodes comptables

L’organisation a décidé de mettre en application les normes de 
pratique comptable canadiennes applicables pour les organi-
sations à but non lucratif comme indiqué dans la Partie III du 
manuel de comptabilité CICA. Les états financiers pour l’année se 
terminant le 31 mars 2013, le premier état financier de l’organisa-
tion faisant application de ces normes est fait avec les provisions 
de PREMIER ADOPTANT POUR ORGANISATION À BUT NON LUCRATIF, 
Partie 1501, pour premier adoptant de cette base comptable.   

L’impact de l’adoption de ces règlements n’a eu aucun effet sur 
les actifs nets à la date de transition, c’est-à-dire, le 1er avril 2011. 
Par conséquent, la position des états financiers au 1er avril 2011 
demeure inchangée (se référer au 31 mars 2011), comme suit :

 ACTiF
 Liquidités et placements temporaires           493 437 $
 Comptes débiteurs  21 442
 Dépenses payées d’avance  1 840
 Immobilisations          3 739
     520 458 $

 PASSiF
 Créditeurs   18 630 $
 Retenue de l’employé  1 625
 Bourses et bourses d’études  293 335
 Revenu reporté       91 200
   404 790
 ACTiF neT   115 668
      520 458 $

4. engagements

Le Conseil des arts du Nouveau-Brunswick loue des bureaux 
situés au 649, rue Queen à Fredericton. Le bail, qui est comp-
tabilisé à titre de contrat de location-exploitation, prévoit les 
paiements minimums approximatifs suivants au cours des cinq 
prochaines années :

 Exercice financier se terminant en :
      2014       36 000 $
      2015       36 000
      2016       38 000
      2017       38 000
      2018       40 000

Le Conseil des arts a loué un photocopieur à un coût annuel 
minimum de 2 900 $. 

5. instruments financiers

Les instruments financiers du Conseil comprennent les liquidités, 
les placements temporaires, les comptes débiteurs, les bourses 
et les engagements liés à l’organisation.  

Le Conseil évalue premièrement son actif financier et son passif 
financier à valeur juste. La valeur juste de ces instruments 
financiers donne une valeur approximative à la valeur comptable 
redevable à leur liquidité et leur échéance à court terme. Il évalue 
ensuite tous ses actifs financiers et ses passifs financiers au coût 
amorti.

L’actif financier est ensuite évalué au coût amorti en tenant 
compte des liquidités, des placements temporaires et des 
comptes débiteurs. Le passif financier mesuré au coût amorti 
inclut les bourses et les engagements liés au commerce.

Sauf indication contraire, il est de l’avis de la direction que le 
Conseil n’est pas exposé à des risques considérables d’intérêt, 
de devises ou de crédit découlant de ces instruments financiers. 
La juste valeur de ces instruments financiers est approximative à 
leurs valeurs comptables, sauf indication contraire.

6. Dépenses administratives 2013 2012

 Communications    39 866 $ 21 812 $
 Dépenses générales 82 114 84 797
 Intérêts et frais bancaires 1 128 378
 Honoraires professionnels 14 000 12 875
 Traduction et interprétation 1 722 292
 Déplacements    21 653    18 528
   160 483 $  138 682 $

7. Dépenses de la présidence 2013 2012

 Honoraires   1 346 $ 750 $
 Autre 317 152
 Déplacements     3 895     2 129
       5 558 $      3 031 $

8. Dépenses du Conseil et des comités 2013 2012

 Honoraires    5 980 $ 5 624 $
 Autre 1 646 2 138
 Traduction et interprétariat 4 735 3 544
 Déplacements     17 745    13 719

     30 106 $   25 025 $

9. Services 2013 2012

 Jurys     37 549 $ 35 227 $
 Cercle des aînés 5 330 0
 Commission de la jeunesse               0    4 201
         42 879 $   39 428 $

10. Dépendance économique

Le Conseil tire une importante partie de ses revenus d’ententes 
de financement avec la Province du Nouveau-Brunswick.

11. Données comparatives

Certaines des données de l’année précédente ont été reclassées 
pour être conformes à la présentation de cette année.
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Mark Igloliorte, arts visuels 
dÉVeLOPPeMeNt de CARRIèRe – arts sur invitation
Vestige matériel : Le temps et la gestualité en arts contemporains 

 
Mark Igloliorte a accueilli à bras ouverts le changement de décor que lui 
a offert sa participation au vernissage et à l’installation Vestige matériel : 
Le temps et la gestualité en arts contemporains à la galerie Leonard et Bina 
Ellen du mois de février au mois d’avril dernier. Mark travaille habituel-
lement dans son studio à Sackville. Il a œuvré de près avec la conservatrice 
Amelia Jones. « C’était génial de la voir travailler en personne. Autrement, 
je n’aurais pas pu voir les toiles installées côte à côte. » L’exposition était 
une rétrospective de quinze années d’œuvres d’artistes de partout dans 
le monde, mettant à l’avant-plan la matérialité de la facture de différents 
médias. « C’était incroyable de voir mes pièces dans une exposition où la 
qualité matérielle des œuvres était en avant-plan, où toutes les œuvres 
traitaient d’un surplus ou d’un manque de matérialité. » 

Ce projet a permis à Mark de dépasser les frontières du Nouveau-
Brunswick en termes d’engagement envers le public. Cette exposition bien 
en vue a mené à un article sur Mark dans la revue Canadian Art Magazine 
qui a coïncidé avec la couverture dans cette même revue de la Biennale 
de venise, lui donnant du coup une couverture nationale et internatio-
nale. Mark est conscient de l’importance des bourses de développement 
de carrière : « En réalité, ce n’était pas une grosse bourse, mais sans cette 
bourse, je n’aurais pas pu faire le voyage. Travailler au Nouveau-Brunswick 
et exposer au Québec, cela me donne l’occasion de vivre ici, mais d’être 
présent sur la scène nationale. Cette bourse est importante pour les artistes 
en émergence. Son importance est stratégique : un petit montant peut 
avoir une grande valeur pour le particulier. » 

« [L’]importance 
[de cette bourse] 
est stratégique :  
un petit montant 
peut avoir une 
grande valeur pour 
le particulier. »

[ 50 ]

< ci-contre
Photos de l’installation, Material Traces
Galerie Leonard et Bina Ellen, Montréal,
février — avril 2013
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Marcel-Romain Thériault, théâtre 
tHÉâtRe POPuLAIRe d’ACAdIe — Artiste en résidence

 
Le directeur du Théâtre populaire d’Acadie (TPA), Maurice Arsenault, 
comprend l’importance des résidences d’artiste au sein de sa compagnie. 
« Parfois, ça débouche sur des spectacles que la compagnie va produire 
parce que nous avons suivi les artistes de près durant leur résidence. 
D’autres fois, ce sont des projets qui ne s’avèrent pas être pour le TPA, mais 
nous avons tout de même permis aux artistes de créer des textes ou des 
débuts de spectacles qu’ils peuvent développer avec d’autres partenaires. »

Le TPA a accueilli l’auteur Marcel-Romain Thériault pour travailler à la 
première version du troisième volet de sa trilogie théâtrale, et pour termi-
ner l’écriture d’un thriller tragi-comique auquel le TPA s’intéresse depuis 
quelques années. « Je trouve que Marcel-Romain est en ce moment un des 
auteurs dramatiques les plus importants en Acadie, alors nous sommes très 
heureux de l’accueillir en résidence. »

Le TPA a soutenu Marcel-Romain dans sa recherche (histoire amérin-
dienne et industrie minière) et ses rencontres de personnes clefs qui l’ont 
aidé à cerner les enjeux sociopolitiques et scientifiques qui tissent la toile 
de fond de sa pièce. « Ce qui est intéressant avec la résidence d’artiste, 
c’est qu’il n’y a pas de contraintes de production au bout de compte. C’est 
vraiment de la recherche pure. L’artiste est beaucoup plus libre, et ça lui 
permet d’avoir accès à nos installations. »

« […] il n’y a pas de 
contraintes de pro-
duction au bout de 
compte. C’est vrai-
ment de la recherche 
pure. L’artiste est 
beaucoup plus libre, 
et ça lui permet 
d’avoir accès à  
nos installations. »
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David umholtz
Vapour on Winter Water

acrylique sur toile, 71 x 91 cm
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Membres du conseil  
d’administration 
2012-2013

Tim Borlase est le directeur de l’école des arts de la 
scène du Théâtre Capitol de Moncton, une école de 
théâtre bilingue pour les étudiants de tous les âges. Il 
siège en tant que président de l’enseignement des arts 
à la Conférence canadienne des arts à Ottawa. Avant de 
s’installer au Nouveau-Brunswick, Tim Borlase a habité 
au Labrador pendant 30 ans, où il a été le président de 
l’Association des industries culturelles pendant plusieurs 
années. Il a reçu l’Ordre de Terre-Neuve-et-Labrador 
et a obtenu un doctorat honorifique de la Memorial 
university pour son travail dans le domaine de l’ensei-
gnement des arts. Tim est également le vice-président 
du Festival de musique du Grand Moncton.

gwyneth Wilbur a habité à Fredericton, à Caraquet 
et à Montréal et elle vit actuellement dans le comté 
de Charlotte. À Montréal, elle a découvert son amour 
de la musique et de la fabrication d’instruments musi-
caux et a entrepris des études en fabrication de violons 
à Salt Lake City en utah. Lorsqu’elle est revenue au 
Nouveau-Brunswick, elle a suivi un cours de fabrication 
d’instruments à frettes au New Brunswick College of Craft 
and Design. Elle a fait ses études en formation pratique 
en passant un an à Montréal avec un luthiste formé en 
Italie. En 1985, elle s’est installée au Nouveau-Brunswick 
où elle a démarré une entreprise et où elle demeure tou-
jours, œuvrant comme luthiste et jouant avec un bon 
nombre de musiciens néo-brunswickois. 

Pierre Mcgraw, baryton-basse, est originaire de Poke-
mouche dans la Péninsule acadienne. Il a fait ses études 
en chant aux universités de Moncton et de Montréal. Il 
chante souvent comme soliste avec le chœur Louisbourg 
et la Mission Saint-Charles et lors du Festival de musique 
ancienne de Sackville et du Festival international de 
musique baroque de Lamèque. Pierre est également 
enseignant de musique sur une base contractuelle dans 
les écoles publiques depuis quinze ans et professeur 
de chant. Depuis quelques années, il dirige la chorale 
Sormany de Lamèque. Il est également membre du 
conseil d’administration du Festival international de 
musique baroque. Il possède quelques rôles d’opéra à 
son actif.

Chet Wesley est le directeur du marketing et des 
communications à la Fondation de l’innovation du 
Nouveau-Brunswick (FINB). Il est responsable de déve-
lopper la stratégie créative et la stratégie du marché pour 
la FINB et certaines de ses entreprises et de connecter 
des chercheurs avec le secteur d’industrie. Avant de 
joindre la FINB en 2007, Chet a travaillé pour Atlantic 
Mediaworks où il a coproduit le documentaire Success 
Is a Journey sur l’histoire mondiale de McCain Foods, 
lauréat du Prix d’excellence 2006 de la Société cana-
dienne des relations publiques. Il a également travaillé 
comme scénariste pour la télévision de la CBC, le Report 
on Business Television, le Canadian Business Magazine et 
Progress. Il a aussi enseigné les communications finan-
cières et d’affaires à l’université du Nouveau-Brunswick.

Cynthia Sewell représente les Premières Nations au 
conseil. Elle a récemment obtenu un baccalauréat en 
service social et a travaillé auprès des jeunes de sa 
communauté à titre de coordonnatrice de la formation 

David umholtz
Quarries of Granite,

acrylique sur toile, 70 x 76 cm
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générale et de la mise en valeur des ressources hu-
maines. De 2008 à 2010, elle a collaboré avec le conseil 
à titre de consultante en arts des Premières Nations.  
Elle possède une vaste expérience en matière de sen-
sibilisation à la culture mi’kmaq au sein de collectivités 
diverses.

Denis lanteigne est originaire de Caraquet. Il a obtenu 
son baccalauréat en psychologie de l’université de 
Moncton et est entré au Collège de Bathurst en 1973 où 
il a poursuivi des cours d’arts graphiques, de sculpture 
et de photo. Après quelques années à Caraquet dans 
le domaine de la publicité et des projets artistiques, 
il s’est installé à Montréal en 1982 où il a œuvré dans 
le domaine de la chapellerie, en collaboration avec sa 
conjointe. Styles, teintes et tissus l’ont conduit à fabriquer 
des objets tridimensionnels et il a poursuivi sa démarche 
vers des objets d’art. En 2003 l’artiste a ouvert un atelier 
à Caraquet et a travaillé sur divers projets sculpturaux 
et photographiques. Il est président du Groupe Existe, 
un collectif d’artistes qui gère la Galerie d’art Bernard-
Jean, et participe à l’organisation du Festival des arts 
visuels en Atlantique. Il siège au conseil d’administration 
de l’Association acadienne des artistes professionnel.
le.s du Nouveau-Brunswick et de la Commission des 
infrastructures culturelles de Caraquet.

Récemment diplômé de la Faculté de droit de l’université 
du Nouveau-Brunswick, Matthew Pearn possède une 
vaste expérience dans le domaine des médias, ayant tra-
vaillé comme journaliste des arts et de la culture dans 
des médias nationaux ainsi que dans des journaux et 
des radios communautaires au Nouveau-Brunswick. Il 
a également œuvré dans le domaine de la production 
graphique et de la production de films documentaires.

Diplômée de l’université de Toronto avec une maîtrise 
en architecture, Monica Adair est une des partenaires 
d’Acre Architects et cofondatrice du groupe d’art et de 
design The Acre Collective. Ces deux entreprises ont 
été sélectionnées par Twenty + Change comme étant 
parmi les plus importantes entreprises émergentes du 
Canada. Elle a travaillé pour Plant Architect à Toronto; 
Skidmore Owings & Merrill à New York et Murdock & 
Boyd Architects à Saint John, où elle a été architecte 
pour deux projets qui ont obtenu le Prix d’excellence 
du lieutenant-gouverneur en architecture au Nouveau-
Brunswick. Monica et son partenaire Stephen Kopp ont 
remporté un concours d’art public national pour leur tra-
vail in transit pour un terminus de transport en commun 
et ont reçu la Sheff visiting Chair de l’école d’architecture 
de l’université McGill où ils ont obtenu également le prix 
Sheff pour l’enseignement à temps partiel. Sélectionnée 
pour faire partie de « L’équipe Canada », Monica a partici-
pé à la Biennale d’architecture de venise en 2012.

nathalie Cyr-Plourde demeure à Edmundston et elle 
est enseignante de 3e année au Carrefour de la Jeunesse. 
Ayant un père musicien et directeur d’école qui appuie 
les arts dans le système scolaire, elle est exposée dès 
un jeune âge aux différentes composantes du domaine 
artistique. À l’âge de 16 ans, elle s’intéresse plus parti-
culièrement à la danse. Lorsqu’elle poursuit ses études 
universitaires, Nathalie s’intègre au groupe de danse 
compétitive The Main Street Dancers dont elle fait 
partie depuis maintenant 21 ans. Aujourd’hui, elle y en-
seigne et étudie les styles hip-hop, jazz, contemporain 
et lyrique. Elle s’engage beaucoup au niveau des arts 
dans les écoles et participe à la réalisation de spectacles 
communautaires. De plus, elle a la chance de représenter 
sa région lors de congrès et compétitions de niveau 
international.  

Deborah McCormack est bénévole dans la commu-
nauté depuis longtemps. Elle a été membre du conseil 
d’administration de plusieurs organismes œuvrant dans 
le secteur des soins de santé à l’échelle provinciale et 
nationale. Son engagement dans les arts et la culture ont 
servi de modèle et d’inspiration à ses enfants, qui sont, 
aujourd’hui, des musiciens exceptionnels dont la carrière 
artistique est remarquable.

Depuis 2010, nisk imbeault est directrice-conservatrice 
de la Galerie d’art Louise et Reuben-Cohen de l’univer-
sité de Moncton. Diplômée de l’université de Moncton, 
elle a obtenu son baccalauréat en arts visuels en 1996, 
elle a ensuite poursuivi des études en histoire et en 

philosophie, puis en études des arts à l’université du 
Québec à Montréal. Au cours de ses études, elle travaille 
avec l’Atelier d’estampe Imago puis, pendant plusieurs 
années, au Festival international du cinéma franco-
phone en Acadie à titre d’agente de promotion et de 
communication, de coordonnatrice d’activités, puis de 
directrice adjointe responsable de la programmation. Elle 
a été directrice de la Galerie Sans Nom de 2001 à 2011. 
Elle consacre une bonne partie de ses énergies à divers 
conseils et comités contribuant au soutien de la pratique 
artistique, dont l’Association des groupes en arts visuels 
francophones, le Conseil des arts du Nouveau-Brunswick, 
le Centre culturel Aberdeen et le comité d’art public de 
la ville de Moncton.
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